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En effet, selon le porte-parole
du Cnes à Bouira, en janvier der-
nier, et pour mettre un terme aux
multiples dépassements contre les
enseignants tant verbaux que phy-
siques , et le plus souvent par des
étudiants ; et plusieurs autres pro-
blèmes soulevés, une plateforme
de revendications de six points
avait été envoyée au recteur. Ce
dernier, lors d’une rencontre avec
les représentants du Cnes avait
promis de régler ces problèmes
avant le début de l’année universi-
taire actuelle. 

Or, au mois d’août dernier, un
changement à la tête de l’universi-
té est survenu et en septembre,
les enseignants se sont retrouvés
pratiquement avec les mêmes pro-

blèmes. Peut-être pire. Puisque en
juillet dernier, un étudiant qui avait
agressé un enseignant et dont l’af-
faire est toujours en justice, a été
honoré par le rectorat comme
major de promo. 

Or, selon le responsable du
Cnes qui rappelle qu’ils sont
quelque 660 enseignants au sein
de l’université Akli-Mohand-
Oulhadj qui compte actuellement
plus de 24 000 étudiants,  il est
hors de question d'honorer un étu-
diant fut-il major de sa promotion
quand celui-ci est suivi dans une
affaire d’agression contre son
propre enseignant. Aussi, le Cnes
réclame le retrait de ce titre horri-
fique à cet étudiant. 

Parmi les autres problèmes

soulevés, on citera les bourses à
l'étranger octroyées sans aucune
concertation avec les représen-
tants du Cnes ; la surcharge des
classes, chose qui empêche l’en-
seignant d’assumer pleinement
son rôle ; le manque de classes

par prof pour chaque faculté ; le
manque de logements pour cer-
tains enseignants ; etc. 

En somme, les enseignants
qui étaient sur place hier récla-
ment avant tout de la dignité ;
seule à même d’encourager l’en-

seignant à donner le meilleur de
lui-même. 

Cela étant, et d’après le repré-
sentant du Cnes, une rencontre
avec le nouveau recteur est pré-
vue pour ce mardi après-midi. 

Y. Y.

UNIVERSITÉ AKLI-MOHAND-OULHADJ DE BOUIRA

Le CNES dénonce le manque de sécurité
et de considération pour les enseignants

Plusieurs dizaines d’enseignants affiliés au CNES au
niveau de l’université Akli-Mohand-Oulhadj de Bouira, ont
organisé un piquet de grève de deux heures pour dénon-
cer le manque de considération de l’enseignant par l’ad-
ministration et par l'étudiant.

TIZI-OUZOU

Les entrepreneurs demandent le départ du directeur de l’OPGI 

En plus de cette action, les protes-
tataires qui se disent en sit in per-
manent ont saisi le wali par lettre
ouverte dans laquelle ils font part
«des soucis majeurs dans lesquels
se débattent nos entreprises», et

signalent au premier magistrat de
la wilaya que le recours à ce moyen
de protestation est venu après
épuisement de toutes les tentatives
de dialogue avec le DG de l'OPGI
de Tizi-Ouzou. 

En cause, «les mesures de coerci-
tion qui sont appliquées à ces
entreprises qui se retrouvent dans
une situation précaire», et dont «les
derniers paiements effectués
datent du mois de juillet», écrivent-
ils au wali, tout en mettant en avant
des raisons objectives qui ont
causé le retard dans la réalisation
des projets. 
«La crise qui touche le pays et la
flambée des prix des matériaux de
construction n’existent pas qu’à

Tizi-Ouzou», lancent-ils en signe
de reproche au directeur de l’OPGI
qui, répond que les mesures de
coercition qu’il a prises sont moti-

vées par le non-respect  par ces
entreprises des délais  de réalisa-
tion contractuels. 

S. A. M.

Pour exiger le paiement des arriérés de situations sur les
travaux réalisés dont le dernier versement a été effectué le
28-7-2016, une trentaine d’entrepreneurs du bâtiment  en
charge de la réalisation du programme de logements et
VRD pour le compte de l’OPGI de Tizi-Ouzou se sont ras-
semblés  devant le siège de cet Office  de gestion immobi-
lière. 

L’opération à laquelle ont assisté
les autorités s’est déroulée dans la
transparence la plus totale, d’autant
plus qu’aucun incident n’a été enre-
gistré et encore moins des recours
comme cela se produit généralement

dans ce genre de situation.  La popu-
lation locale était unanime quant à
l’équité qui a marqué l’attribution
dans la mesure où les 230 bénéfi-
ciaires étaient jusque-là  dans l’extrê-
me besoin. Selon le chef de la daïra

d’Oued Lili, 88 unités parmi le quota
distribué ont été destinées au reloge-
ment des familles occupant aupara-
vant des bidonvilles. Le même inter-
venant devait préciser que 130
autres logements publics locatifs
aujourd’hui en cours de réalisation
seront attribués l’an prochain, ce qui
n’est pas sans atténuer de façon pal-
pable de la crise qui a sévi depuis
longtemps dans ladite localité. 

Mourad Benameur

TIARET

230 logements sociaux attribués
à Oued Lili

Annoncée il y a quelques jours par le wali de Tiaret, la
décision de distribution d’une partie des logements
sociaux avant la fin de l’année en cours s’est concrétisée
lundi avec l’attribution de 230 unités à Oued Lili, au nord
de la wilaya. 
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Souhaitant leur offrir un moment de
détente en famille, Ooredoo Business a invité
ses clients Entreprises et leurs enfants à des
après-midi récréatives autour de diverses
activités ludiques. 

Durant le mois d’octobre en cours,
Ooredoo Business a organisé des activités
éducatives et sportives en plein air, destinées

aux enfants dans un cadre convivial et repo-
sant à Alger et en régions, à  l’Auberge fleu-
rie à Constantine, à l’Institut national de la
formation supérieure des cadres de la jeu-
nesse et du sport à Oran et au Terrain du
golf à Alger.  

Des espaces ont été aménagés afin de per-
mettre aux enfants et à leurs parents de pro-

fiter pleinement d’un riche programme et
des différents ateliers : dessin et coloriage
ainsi que des concours et des spectacles
ludiques. Ces évènements organisés en
l’honneur de ses clients confirment la volon-
té de Ooredoo de renforcer ses liens avec ses
partenaires et leur offrir des moments privi-
légiés avec leurs familles. 

Business organise des après-midi récréatives pour les enfants
POUR SES CLIENTS DES RÉGIONS CENTRE, EST ET OUEST

CONCOURS DE RECRUTEMENT
À L’EPSP D’EL TARF

Des candidats crient 
au scandale 

«Ils étaient, exactement, 20 candidats à passer le concours de
recrutement externe afin de pourvoir à des postes budgétaires au
niveau de l’EPSP d’El Tarf centre (Etablissement public de santé
de proximité). Le concours s’est effectué sans aucun affichage au
préalable pour 15 postes sur les 37 réservés, dont entre autres 5
postes pour attaché d’administration, 3 postes d’agent d’adminis-
tration principal, 2 agents d’administration, 4 agents archivistes et
1 secrétaire», ont révélé des candidats complètement abattus par
le comportement des responsables de l’ESPS. Et ils ajouteront
que «pire, le sous-directeur du personnel n’aurait accepté que 20
dossiers pour les 15 postes indiqués, ce qui pousse à penser clai-
rement qu’il y a anguille sous roche dans cette affaire qui sent la
magouille. Les choses se sont passées en catimini».

Dans le même ordre d’idées, nos malheureux interlocuteurs ont
affirmé que cette façon de procéder pour ce qui est des concours
de recrutement est un fait banal dans cet EPSP, depuis belle luret-
te.

Daoud Allam


